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Le clin d’œil de lybek
G.O. Elang, Gabonais, 43 

ans, mécanicien de son 
état, a été arrêté par les 

éléments de la Police judiciaire 
(PJ), à Port-Gentil. Il se serait 
rendu auteur de vol de batteries 
de véhicules. C'est la cinquième 
fois que cet homme reconnu 
par les services judiciaires de 
la capitale économique, est 
interpellé pour les mêmes faits. 
Mais cette fois, ses incartades 
lui ont ouvert, le 6 septembre 
écoulé, les portes de la prison 
du Château.
Le jour de son arrestation, 
le 2 septembre dernier, G.O. 
Elang se retrouve à Ondimba, 
un quartier résidentiel  du 
1er arrondissement de Port-
Gentil. Pendant qu'il marche, 
il localise un véhicule garé. 
Muni d’outils mécaniques qui 
lui servent à ouvrir les portières 
des automobiles, il parvient à 
défoncer le capot. Puis, détache 
la batterie et la dépose au sol. 
Pendant son "opération", le 
voleur présumé ne se doute 

pas un seul instant que tous ses 
mouvements étaient épiés par le 
gardien d'une maison située non 
loin du lieu de la commission 
des faits. C'est ainsi que ce 
dernier alerte immédiatement 
le propriétaire de la voiture. Mais 
le voleur a le temps de s'enfuir 
avec la batterie.
Le propriétaire et le gardien se 
mettent aussitôt aux trousses du 
voleur, qu'ils ont la chance de 
croiser à quelques encablures de 

la zone du forfait avec la batterie 
recherchée entre les mains. 
Arrêté, l'homme est par la suite 
conduit au poste de police, où 
les agents le reconnaissent une 
fois de plus.
Pour justifier son acte, G.O. 
Elang confie qu’il s’est approprié 
cette batterie pour rembourser 
un client à qui il en avait dérobé 
mais qui le harcelait depuis un 
moment. Il attend d’être déféré 
devant la justice.

Port-Gentil : un voleur 
en série de batteries de 
véhicules neutralisé

Christelle NTSAME
Port-Gentil/Gabon

G.O. Elang dans les locaux de la police avant d’être présenté 
devant le parquet de Port-Gentil.
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LA directrice générale des 
Finances de la mairie de 
Libreville, Gisèle Yolande 

Mombo, a été mise aux arrêts, 
le 5 septembre dernier, par les 
agents de la Direction générale 
des contre-ingérences et de la 
sécurité militaire (DGCISM), 
communément appelée B2. Il 
est reproché à cette dernière 
des faits de détournement et de 
trafic d'influence.
Selon des sources proches du 
dossier, l'ancienne argentière 
de l'Hôtel de Ville bénéficiait 
de plusieurs avantages indus, en 
plus d'un salaire démesuré. Son 
interpellation est intervenue la 
veille de son limogeage officiel 
de ses fonctions par un décret 
du président de la Transition, le 
général de brigade Brice Clotaire 

Oligui Nguema. Il convient 
de préciser que l 'ancienne 
responsable des Finances de 
la mairie de Libreville est une 
proche de Ian Ghislain Ngoulou, 
l'ancien directeur de cabinet de 
l'ex-coordinateur général des 
affaires présidentielles (CGAP), 
Noureddine Bongo Valentin, 
tous deux aux arrêts depuis le 
30 août dernier.
Gisèle Yolande Mombo a été 
remplacée à son poste par le 
commissaire colonel Steeve 
O k o u m b a ,  l ' a n c i e n  c h e f 
d’établissement du Prytanée 
militaire de Libreville.
Notons que le 6 septembre, le 
Comité de transition pour la 
restauration des institutions 
(CTRI) a nommé un militaire 
à la tête de la commune de 
Libreville. Il s’agit du général 
de brigade Judes Ibrahim 
Rapontchombo qui a déjà pris 
ses fonctions.

D e s  n o m i n a t i o n s  q u i 
concourent à instaurer la 
discipline et la rigueur à la 
tête de cette institution où 
ont toujours régné gabegie 
financière et détournement 
de fonds. Des maux qu'ont 
toujours dénoncés les agents de 
cette administration, d'ailleurs 
en grève depuis plusieurs 
mois pour revendiquer les 
meilleures conditions de vie et 
de travail. Des revendications 
qui, jusqu'ici, n'ont toujours pas 
trouvé satisfaction.

Malversations : la DG des 
Finances de la mairie de 
Libreville aux arrêts

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

L’Hôtel de Ville de Libreville ou exerçait l’ex-argentière arrêtée.  
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